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			« Ce livre est dédié à Michael, mon époux,

			en reconnaissance de chaque prière

			adressée en ma faveur

			et des fruits qui dépassent

			ce que les mots peuvent exprimer. »
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			Un mot de Michael

			Messieurs, soyons lucides : quand on se marie, on a déjà accumulé des années d’expériences, d’habitudes, de traits de personnalité, de souvenirs, d’idées préconçues et d’ambitions personnelles que l’on apporte au sein même du couple. On se retrouve soudain unis à une compagne qui apporte à son tour, dans le mariage, son lot d’expériences, d’habitudes, de traits de personnalité, de souvenirs, d’idées préconçues et d’ambitions personnelles. On est confrontés à la nécessité de communiquer, de faire des compromis, de se soumettre l’un à l’autre et d’être altruiste. En bref, tout un programme… c’est indéniable. Soit Dieu a un sens de l’humour inégalé, soit il souhaite nous voir grandir continuellement. Deux options qui me semblent valables.

			Le plan de Dieu dans le cadre de notre mariage n’est autre que l’épanouissement intégral. Dans cette optique, la nécessité de prendre exemple sur l’amour de Christ à notre égard se révèle vitale. Aussi la communication entre un homme et son épouse est-elle étroitement liée à notre relation avec le Père. Le fait de prier de manière spécifique pour notre épouse est d’une efficacité avérée. Dieu ne se lasse pas d’être à notre écoute. Il est attentif à la moindre parole que nous lui adressons. Le Dieu de la création incline son oreille vers nous ; grâce à lui, l’opportunité nous est donnée de désamorcer les mines que l’ennemi a enfouies en vue d’anéantir ce que Dieu a uni.

			Y a-t-il des choses concernant notre épouse que nous aimerions voir changer ? Le fait de prier en vue de ces changements est une invitation adressée à Dieu d’opérer de grands prodiges dans nos vies. Faute de prière, le succès de notre mariage repose exclusivement sur notre sagesse humaine et nos efforts personnels. Mais considérez un peu la ressource dont nous disposons et qui devient effective à partir du moment où nous nous mettons à prier pour la réussite de notre mariage ! Les réponses à nos prières ne tardent pas à se manifester, chez notre épouse et en nous-mêmes.

			Dans mon mariage avec Stormie, j’ai pu témoigner de réponses miraculeuses à la prière. Délivrée d’un passé d’abus, elle a réchappé de justesse à une situation critique en salle d’urgence à l’hôpital et elle a eu le privilège de voir l’épanouissement de son ministère en tant qu’auteur. Plus je comprends à quel point ma femme bénéficie directement de mes prières en sa faveur, plus je saisis avec quelle efficacité Dieu utilise ces prières pour édifier ma foi, tout en me transformant et me bénissant par la même occasion.

			C’est avec l’assurance que Dieu répond aux prières d’un époux en faveur de sa femme que je vous recommande la lecture de ce livre. Et je sais que vous l’apprécierez, étant donné que j’ai prié pour mon épouse tandis qu’elle se consacrait à sa rédaction.

			Michael Omartian

			« Celui qui trouve une femme trouve le bonheur ; C’est une grâce qu’il obtient de l’Éternel. »

			Proverbes 18 : 22

		

	
		
			L’efficacité

			Je vous remercie, cher lecteur, d’avoir choisi d’entreprendre la lecture de ce livre. J’espère qu’en ce moment même personne n’est en train de vous menacer avec un revolver pointé sur votre tempe pour vous forcer à le lire. Néanmoins, si c’est le cas, vous pouvez toujours suggérer à votre épouse que ce n’est pas vraiment nécessaire étant donné votre intention de poursuivre votre lecture en toute quiétude.

			Je ne souhaite pas avoir l’air d’être présomptueuse de quelque manière que ce soit, mais je crois qu’il n’est pas impossible que vous puissiez vous retrouver dans l’une des catégories suivantes. Voyez si elles renferment une part de vérité vous concernant :

			♦	Vous avez trouvé ce livre placé mystérieusement sur votre fauteuil préféré, ou au pied de votre commode, ou encore sur votre oreiller, dans votre sacoche, dans votre panier-repas, dans votre boîte à outils, sur le siège passager du véhicule que vous prenez chaque jour pour vous rendre au travail, sur votre bureau, sur votre établi, ou non loin de la télécommande de votre télévision.

			♦	Votre épouse, qui prie pour vous, vous a acheté ce livre afin que vous ne vous sentiez plus jamais coupable de ne pas prier suffisamment pour elle.

			♦	C’est vous-même qui avez fait l’acquisition de ce livre à cause de votre désir de prier pour votre épouse sans toutefois avoir la moindre idée par où recommencer.

			♦	Vous désirez depuis longtemps voir des changements significatifs et durables chez votre épouse, en vous-même et au sein de votre mariage ; vous espérez que cet ouvrage vous apportera le soutien escompté.

			♦	Vous êtes déjà un mari aimable, attentionné, admirable et vous priez régulièrement pour votre épouse, mais vous souhaitez apprendre de nouvelles méthodes efficaces pour continuer à bénir votre femme.

			♦	Un ami vous a recommandé ce livre et, malgré votre scepticisme, vous êtes tout de même disposé à entreprendre sa lecture, histoire de voir si cela pourrait éventuellement apporter un plus à votre mariage.

			♦	Votre vie de couple a été menacée et la lecture de ce livre semble être la moindre des choses pour essayer de préserver votre mariage.

			Quelle que soit la situation dans laquelle vous vous trouviez, sachez que vous avez mon admiration et je tiens tout particulièrement à vous féliciter. Vous êtes, en effet, un géant parmi les hommes. Je souhaite vous dire simplement que les efforts que vous déploierez pour lire ce livre ne seront pas vains et que le temps que vous allez y consacrer ne sera pas perdu non plus. Les bénéfices que vous allez en retirer sont en effet considérables.

			Pourquoi elle et pas lui ?

			Il est probable qu’en cet instant même, vous vous posiez logiquement la question suivante : « Le mari de Stormie n’est-il pas celui qui devrait écrire ce livre ? » La réponse est assez simple. Il est comme vous : c’est un homme occupé. Il a des responsabilités à assumer, du travail à faire, son rôle de soutien de famille à remplir ; il doit s’assurer qu’on ne manque de rien, vivre sa vie, jouer au golf, regarder le foot, « zapper » de chaîne en chaîne et manifester un manque de patience chronique quand il s’agit de prendre la plume. Ce n’est pas qu’il ne prie pas. Bien au contraire. Mais concernant la prière, c’est un homme qui va droit au but et qui s’abstient de toute forme de broderie (contrairement à sa volubilité caractéristique lorsqu’il est question de la défaite de son club favori, les « Chicago Cubs »). En réalité, sa réponse a toujours été claire chaque fois que la question lui a été posée : « Pourquoi n’écrivez-vous pas un livre qui s’intitulerait La prière d’un époux est efficace ? »

			« Si c’était moi qui l’écrivais, répond-il avec beaucoup de franchise, ce serait une simple brochure. »

			Avec un double interligne et beaucoup d’illustrations, j’imagine.

			L’idée d’une simple brochure ne me gêne pas le moins du monde. La brièveté n’est pas un problème dans la mesure où je sais qu’il prie. En réalité, les prières d’un époux pour sa femme n’ont pas besoin d’être longues et détaillées. Les prières courtes et ciblées sont tout aussi efficaces. L’explication est simple : Dieu a conféré au mari une autorité inégalée dans le domaine spirituel. Toutefois, les éventuelles réponses qu’il obtient à ses prières dépendent bien souvent de la façon dont il gère cette autorité qui lui a été déléguée. (Ce thème sera plus amplement développé dans le chapitre suivant.)

			Grâce au succès de mon ouvrage intitulé La prière d’une épouse est efficace, j’ai eu l’opportunité de voyager dans tout le pays [les États-Unis]. Je me suis adressée à des milliers de femmes et j’ai pu m’entretenir personnellement avec elles dans chaque ville où je me suis rendue pour enseigner. J’ai pris note de leurs commentaires concernant leur vif désir d’avoir de meilleures relations avec leurs époux et de voir leur mariage prospérer et devenir une source d’épanouissement et de joie. Ce qui m’a particulièrement encouragée, c’est d’entendre que ces femmes avaient reçu des réponses à leurs prières, à partir du moment où elles avaient appris à prier pour leurs époux selon la volonté de Dieu.

			Il m’a été demandé, par écrit et verbalement, par ces femmes et à de nombreuses reprises, de considérer la rédaction d’un ouvrage qui serait intitulé : La prière d’un époux est efficace. Je n’avais pas songé sérieusement à écrire ce livre jusqu’à ce que cette même requête me soit cette fois-ci adressée par des hommes.

			« Quand allez-vous envisager la rédaction d’un livre avec pour titre La prière d’un époux est efficace ? » m’ont interrogé de nombreux maris.

			– Le liriez-vous vraiment si je l’écrivais ? » leur ai-je demandé en retour.

			– Assurément ! » a répliqué chacun d’entre eux avec résolution. « Je désire prier pour mon épouse, mais j’ignore tout simplement comment m’y prendre ».

			J’ai été frappée par la constance que j’ai pu observer dans leurs réponses et j’ai été profondément touchée par la sincérité et l’honnêteté de chacun de ces maris.

			Lorsque j’ai fait part à Michael, mon époux, de ces requêtes répétées, adressées par de nombreux maris et de nombreuses épouses (qui avaient déjà appris à prier), il m’a suggéré, sans même détourner le regard du programme télévisé qu’il était en train de regarder, que je devrais réellement envisager la rédaction d’un tel livre.

			« Ne crois-tu pas que c’est toi qui devrais écrire ce livre ? » lui ai-je demandé.

			Cette fois-ci, il a levé les yeux et m’a jeté un regard qui en disait long, comme lorsque je lui demande de m’accompagner pour faire des courses.

			« Désolé. Tu es écrivain, je suis compositeur », m’a-t-il répondu en guise de conclusion en utilisant le genre de vocabulaire restreint, si caractéristique lorsqu’il ne tient pas à poursuivre une conversation, en particulier si cela tombe en plein milieu du match de foot qu’il est en train de suivre à la télé.

			« ALLEZ, ALLEZ, ALLEZ ! » s’est-il écrié en se levant du canapé.

			J’allais quitter la pièce pour me mettre aussitôt à écrire lorsque j’ai réalisé que ces paroles ne m’étaient pas adressées, mais qu’elles visaient un joueur de l’équipe des Chicago Cubs qui allait marquer un but.

			« Tu pourrais peut-être écrire l’introduction ?, lui ai-je proposé après qu’il ait repris place sur le canapé.

			– Bien sûr. Pas de problème », a-t-il répondu les yeux rivés sur l’écran. « ATTENDS, NON, NON, NON ! TU ES EMPOTÉ, OU QUOI ! »

			Je ne savais pas vraiment comment j’étais censée réagir. Puis en se tournant vers moi, il a éclairci le mystère : « Quel empoté cet arbitre ! Ce joueur n’a pas fait une seule faute ! »

			Plutôt soulagée que son analyse de personnage ne fut pas un commentaire qui m’était destiné, j’ai décidé de pousser la conversation un peu plus loin.

			« Dans ce cas, ai-je poursuivi, pourrais-tu me donner une liste de toutes les occasions où tu as prié pour moi et des réponses que tu as obtenues en retour ?

			– Pas maintenant, protesta-t-il. Je ferai ça à la mi-temps.

			– Je voulais dire au cours des prochains mois…, ai-je expliqué lentement.

			– VAS-Y ! VAS-Y ! C’EST ÇA ! C’EST ÇA ! » s’est-il remis à crier à gorge déployée. Puis il m’a regardé et m’a dit : « Tu as dit quelque chose ? »

			– Oui. Pourrais-tu prier pour moi pendant que j’écris ce livre ? »

			– Pas maintenant. À la mi-temps.

			– Je voulais dire au cours de l’année qui vient…

			– Ah. Ouais.

			– Est-ce un ‘Ouais’ résolu ? ai-je demandé.

			– Ouais. Ouais, a-t-il répondu.

			C’est donc avec l’engagement enthousiaste de mon mari et l’encouragement de nombreux époux et épouses que j’ai été choisie à l’unanimité pour vous soumettre cet ouvrage aujourd’hui. Je ne prends pas ce vote de confiance à la légère. Et même si mon mari a décliné l’offre de l’écrire, il a dit qu’il serait plus que satisfait de l’orchestrer si jamais ce livre devait être mis en musique.

			Une autre bonne raison de lire ce livre

			Lorsque j’ai demandé à Dieu si j’étais vraiment la personne idéale pour écrire ce livre, il m’a suggéré quelques réflexions intéressantes. Je crois que l’une des raisons principales pour laquelle Dieu m’a demandé de l’écrire est la suivante : à plusieurs reprises dans l’ouvrage, vous allez voir que je suggère des façons de prier pour votre épouse qui auraient pu sembler égoïstes ou centrées sur des intérêts propres si un homme en avait été l’auteur. Or, si je vous invite à prier selon ces modèles de prière particuliers, c’est tout simplement parce que j’ai conscience que cela servira les meilleurs intérêts de votre épouse et les vôtres.

			En outre, en repensant au nombre de maris qui m’ont demandé d’écrire ce livre, j’ai commencé à voir que, s’il m’était donné de faire un sondage selon la procédure habituelle appliquée lors des campagnes politiques, je suis certaine que les hommes avec lesquels j’ai parlé sont un échantillon assez représentatif de l’ensemble du genre masculin. Cela signifie que mes statistiques devraient être un reflet assez proche de vos opinions sur le thème de ce livre. C’est pourquoi, je suis sûre que vous comprenez désormais que vous êtes à l’origine de cet ouvrage !

			Comment a-t-on fonctionné auparavant ?

			Durant la première moitié des vingt-huit années de notre mariage, Michael et moi avons connu beaucoup de luttes et de déboires, compte tenu que nous cherchions à accomplir des choses dans la chair et non dans l’Esprit. Chacun voulait que l’autre se plie à un certain modèle et chacun essayait de faire en sorte que cela se produise par ses propres moyens au lieu de compter sur la puissance de Dieu pour l’accomplir. Nos méthodes de « forçage » ne donnaient que de bien piètres résultats, loin d’être satisfaisants.

			Michael avait recours à la colère telle une arme pour contrôler nos vies, tandis que ma réaction était de m’isoler mentalement et émotionnellement.

			Bien sûr, j’avais toujours ma prière favorite composée de trois mots que j’adressais à chaque fois et que vous connaissez sans doute : « Seigneur, change-le ! » Or, Dieu n’a jamais répondu à une telle prière. Pas même une seule fois. Puis, à une époque de grands conflits entre nous, tandis que j’atteignais mes limites, j’ai imploré le Seigneur du plus profond de mon désespoir afin qu’il me vienne en aide. Et Dieu m’a mis à cœur de livrer ma vie dans la prière pour Michael afin qu’il devienne tout ce que le Seigneur désirait qu’il soit. Pour cela, il m’a fallu apprendre à laisser Dieu me donner un nouveau cœur et une nouvelle façon de considérer mon époux. À partir du moment où j’ai consenti à faire cela, tout en apprenant à prier pour Michael – ainsi que Dieu me l’avait indiqué – j’ai commencé à comprendre l’origine de ses éclats de colère.

			Michael avait été élevé par une mère qui le reprenait à tout bout de champ ; elle le contrôlait et elle était trop stricte avec lui. Elle avait des attentes qui dépassaient ses capacités personnelles, ses penchants, ses dons ou tout simplement l’appel de Dieu sur sa vie. Elle voulait qu’il soit un élève modèle… Il était dyslexique et personne ne s’en était rendu compte. Elle voulait que son fils devienne médecin… Il avait l’oreille musicale. Elle voulait que son fils réussisse, mais il avait des difficultés sur le plan scolaire. Elle ne comprenait pas quelle pouvait bien être la nature de son problème. Il ne comprenait pas davantage quelle pouvait bien être la raison de ses échecs.

			Par ailleurs, sa mère avait elle aussi des circonstances atténuantes et son attitude envers son fils, qu’elle fût justifiée ou non, avait également une bonne explication.

			Originaire d’Arménie, sa famille avait vu la majorité de ses membres exterminés par la brutale armée turque qui les oppressait. Sa propre mère – c’est-à-dire la grand-mère de Michael – avait été forcée d’assister à la torture et à l’extermination de ses propres enfants, une situation tellement ignoble qu’il ne m’est pas possible d’en parler en détail dans ces pages. Consécutivement au meurtre de sa famille, la grand-mère de Michael avait fui l’Arménie pour l’Amérique, où elle avait commencé une autre vie en fondant une nouvelle famille, dans laquelle était née la mère de Michael.

			Les souvenirs terrifiants de ce qui s’était passé ainsi que les dangers et les conséquences de la pauvreté, d’être sans éducation et d’appartenir à une minorité dans un pays hostile, ont laissé une trace indélébile dans le cœur de la grand-mère de Michael, qui a fini par déteindre sur le cœur de sa propre mère. Ces gens-là avaient la ferme conviction qu’il était crucial d’étudier diligemment et de travailler dur afin de ne jamais plus se retrouver dans ce genre de situation dégradante. En conséquence, le moindre membre de la famille qui ne réussissait pas dans la vie était un sujet de honte. Être musicien était encore pire, faute d’être considéré comme un vrai travail ; cela n’augurait rien de bon pour l’avenir.

			Avec les difficultés liées à la fameuse Dépression aux États-Unis, les craintes de la mère de Michael n’ont fait qu’empirer. Tandis qu’elle se débrouillait tant bien que mal pour subvenir à ses besoins, juste après cette époque-là, les seules paroles à faire partie de son vocabulaire semblaient être « survie », « sécurité », « diligence », « réussite » et « excellence ». Elle ne comprenait pas des termes du genre « difficultés d’apprentissage », « tempérament artistique », « dispositions pour la musique » et encore moins « appel de Dieu unique ». Elle était persuadée d’avoir un enfant difficile qui refusait de coopérer. En fait, il était tout simplement lui-même et il faisait de son mieux tout en ayant bien conscience que cela ne suffisait pas.

			Si je suis au courant de toutes ces choses, c’est parce que la mère de Michael me les a racontées. Je suis devenue très proche d’elle durant les mois qui ont précédé notre mariage et pour être franche, je l’ai énormément appréciée. Elle est devenue la mère que je n’ai jamais eue durant cette courte période, avant qu’elle ne décède des suites d’un cancer, un an plus tard.

			Sa lutte pour sa survie avait transformé entièrement sa façon de voir les choses. Elle m’a également confié cela.

			« J’ai été trop dure avec lui, m’a-t-elle avoué juste peu de temps après notre mariage avec Michael. Je peux voir à présent les erreurs que j’ai commises. Face à la mort, vous prenez vraiment conscience de ce qui compte le plus. Je crois que si Michael est devenu colérique et dépressif, c’est à cause de la façon dont je l’ai traité.

			– Personne ne comprenait ce genre de choses à cette époque-là, lui ai-je dit pour la consoler. Vous avez fait simplement ce qui vous paraissait être le meilleur pour lui.

			– Non. Je l’ai trop poussé. Je l’ai trop critiqué. J’ai trop attendu de lui », a-t-elle répondu. Puis elle a commencé à me raconter l’histoire que Michael m’avait rapportée avant notre mariage.

			Étant donné que Michael avait grandi en se retrouvant exposé à ce genre de pression pour devenir tout ce que sa mère attendait de lui, il a constamment souffert de savoir qu’il était incapable de satisfaire à ses demandes. À l’âge de 19 ans, il a fait une dépression nerveuse. Il suivait le programme d’études normal à l’université, ce qui veut dire qu’il étudiait à plein-temps la journée, chose particulièrement éprouvante pour un dyslexique et en soirée, il travaillait également à plein-temps, comme musicien dans des pianos-bars. La pression est devenue beaucoup trop insupportable pour lui. Sa mère l’a conduit chez le médecin de famille qui a décidé de placer Michael en hôpital psychiatrique, d’une part parce que c’était plus commode pour lui en raison de la proximité du lieu, d’autre part parce que c’était proche du foyer familial. Il pensait que ce lieu conviendrait parfaitement à Michael et qu’il y trouverait le repos et l’assistance médicale nécessaires.

			« L’hôpital psychiatrique a été une grave erreur, m’a avoué sa mère, les yeux remplis de larmes. Son cas ne relevait pas de ce genre d’institution. Pourtant, il s’est retrouvé enfermé dans un lieu où il a été témoin des actes horribles de ceux qui avaient besoin d’être là. Cette expérience a fait plus de mal à Michael qu’elle ne l’a soulagé. »

			La veille de l’internement de Michael en hôpital psychiatrique, son cousin l’a conduit à recevoir Christ comme son sauveur personnel. Toutefois, même s’il était devenu chrétien, il n’avait que peu de compréhension spirituelle. Aussi, l’expérience de cet hôpital psychiatrique a-t-elle été pour lui une source de frayeurs extrêmes essentiellement. Il a commencé à se mettre en tête qu’il avait plus de problèmes qu’on ne lui laissait penser. Quand il est sorti de cet endroit-là, quelques semaines plus tard, il a emporté avec lui cette peur panique. Même quinze ans après notre mariage, à certaines occasions, dans les moments de fatigue et de pression, il pouvait avoir des crises d’anxiété et de déprime à cause de ce même problème.

			« Le docteur lui-même m’a présenté ses excuses, m’a avoué tristement la mère de Michael. Il m’a dit qu’à son sens, le placement de Michael dans cet établissement psychiatrique avait été une grave erreur. Je sais qu’il avait raison, car à partir de ce moment-là, Michael a été anxieux et déprimé. »

			Ce que la mère de Michael m’a raconté m’a permis de comprendre l’origine de la colère de mon mari. Cela m’a même ouvert les yeux sur les raisons qui le poussaient à transposer sur moi la colère et le ressentiment qu’il avait à l’égard de sa propre mère. Il était en colère contre elle et j’étais coupable par association. Or, je n’étais pas disposée à bien le prendre étant donné mon vécu personnel.

			J’ai été élevée par une mère abusive qui était une malade mentale ; elle m’a enfermée dans un placard durant la quasi
totalité de mon enfance. Cela a généré en moi beaucoup de craintes, ainsi qu’un sentiment de déprime, de désespoir et ­d’anxiété, qui n’ont cessé de m’accompagner jusque dans ma vie d’adulte. J’ai donc grandi en ayant l’impression d’être un « échec total », vu que ma mère me le répétait à longueur de journée. Son rejet de ma personne a développé en moi une hypersensibilité par rapport à tout ce que Michael pouvait dire ou faire et que j’apparentais au rejet. À cause de ce sentiment d’insécurité que j’ai apporté dans notre couple, ses paroles acerbes m’anéantissaient et je réagissais en m’isolant et en m’éloignant de lui. Je le considérais comme quelqu’un indigne de ma confiance, car je ne savais jamais à quel moment il pouvait devenir menaçant en pointant sur moi le couteau de la critique ou du jugement.

			Lorsque la douleur dans mon mariage s’est intensifiée au point d’être insupportable, j’ai même considéré la séparation et le divorce. C’est à ce moment-là que Dieu m’a montré que si j’acceptais d’abandonner mes désirs d’échappatoire pour me soumettre à son désir de me voir intercéder en faveur de Michael, il m’utiliserait alors tel instrument de délivrance pour lui. Si j’acceptais de prier pour mon mari selon les instructions de Dieu (ce qui requérait une transformation de cœur en ce qui me concernait), Dieu exaucerait mes prières.

			Ce qui s’est produit au cours des années suivantes est devenu le fondement de mon livre intitulé La prière d’une épouse est efficace.

			Même si je désirais de tout cœur procéder selon ce que Dieu m’avait indiqué, je lui ai cependant demandé : « Pourquoi suis-je la seule à devoir changer ? Pourquoi Michael n’a-t-il pas besoin de changer lui aussi ? »

			Mais Dieu m’a fait comprendre ceci : « Ce n’est pas tant la question de savoir qui a besoin de changer, mais de savoir qui est disposé à changer. Dans la mesure où tu es disposée à changer, je peux faire mon œuvre par ton intermédiaire ».

			Je ne sais pas si j’étais tellement disposée à changer ; j’étais surtout disposée à faire ce que Dieu voulait que je fasse. C’est pourquoi j’ai dit « oui » à sa proposition. Et, à partir du moment où je me suis mise à prier pour Michael avec un cœur renouvelé et selon les instructions de Dieu, j’ai commencé à observer des changements en mon mari. Sa colère s’est progressivement atténuée. Il s’est mis à considérer son vécu d’une façon tout à fait nouvelle.

			« Je crois que si mon père avait été pour nous un soutien spirituel comme il aurait dû l’être, les choses auraient été très différentes pour toute la famille, m’a dit un jour Michael. Mon père a été un mari et un père fidèle et il a assumé son rôle de soutien de famille, mais il n’a vraiment pas beaucoup investi dans ma vie. J’étais conscient de son amour pour moi. Il n’était pas un ogre ni rien de ce genre ; il était tout simplement passif. Il ne s’est jamais vraiment intéressé à la personne que j’étais. Pendant longtemps, je n’ai pas été en mesure de voir selon la perspective de ma mère, mais à présent, j’ai une compassion toute nouvelle pour elle. Elle a dû tout faire d’elle-même. Elle a dû porter tout le poids de la famille sur ses épaules. Il n’a pas été un soutien spirituel pour elle. Il n’y avait pas d’équilibre à la maison. Elle a développé un cancer à 44 ans et elle est morte alors qu’elle n’avait pas 50 ans. Et je crois que cela a fini par la tuer. »

			Cette prise de conscience a été l’instrument clé pour aider Michael à considérer l’importance de la prière en faveur de sa famille. C’est ce qui l’a motivé à prier pour moi. Et je sais que je lui suis redevable pour la réussite dans ma vie.

			L’efficacité et l’autorité

			L’efficacité de la prière d’un époux n’est pas un moyen qui vous permettrait de contrôler votre épouse. De toute façon, nous savons très bien que cela ne fonctionne pas de cette façon ! La raison est simple : Dieu ne veut pas que nous nous amusions à contrôler qui que ce soit. Il souhaite au contraire que nous lui abandonnions le contrôle de notre vie. Lorsque nous nous humilions devant lui et que nous lui permettons de nous guider, il peut entreprendre son œuvre par notre intermédiaire. Dieu désire accomplir son œuvre par votre intermédiaire tel un instrument de sa puissance tandis que vous intercédez en faveur de votre épouse. Vos prières permettent à votre femme d’être plus attentive à la voix de Dieu et de mieux répondre à l’invitation divine à le suivre. Quoi qu’il en soit, Dieu ne forcera jamais quelqu’un à le suivre contre son gré. Si un individu est déterminé à vivre en dehors de la volonté de Dieu, il lui permettra d’agir à sa guise. Par conséquent, même si vos prières ont le potentiel d’être efficaces dans la vie de votre épouse, il existe tout de même une limite à leur efficacité, dans la mesure où votre épouse s’opposerait à la volonté de Dieu. « Nous avons auprès de lui cette assurance, que si nous demandons quelque chose selon sa volonté, il nous écoute. » (1 Jean 5 : 14)

			Dieu souhaite que nous nous adressions à lui en toutes circonstances ; il désire également que nous apprenions à prier selon sa volonté. C’est pourquoi il est crucial de demander à Dieu qu’il vous révèle sa volonté et qu’il vous aide à prier en conséquence. À partir du moment où vous avez la pensée de Dieu concernant la stratégie de prière, il est facile de prier avec ferveur et persévérance. De la même façon qu’il est inutile de forcer votre épouse à faire ce que vous voulez, vous ne pouvez forcer Dieu à se soumettre à votre volonté. C’est sa volonté et non pas la nôtre qui prime.

			Votre autorité spirituelle concernant votre épouse et votre famille n’est pas la même. Étant donné que votre autorité vous a été déléguée par Dieu, elle doit être utilisée à bon escient. Elle doit être motivée par l’amour et la gloire de Dieu, choses que vous devez garder à l’esprit. Toute autorité déléguée de Dieu trouve son fondement dans l’humilité qui désire servir Dieu au lieu de chercher à contrôler les autres. Dieu souhaite que vous le serviez en exerçant votre autorité sur l’ennemi. N’avez-vous pas reçu l’autorité de marcher « sur toute la puissance de l’ennemi » (Luc 10 : 19) ? Vous pouvez littéralement saboter les plans que l’ennemi prépare pour votre épouse. Si vous voyez l’ennemi s’immiscer dans votre mariage d’une façon ou d’une autre, prenez fermement position et déclarez courageusement :

				« Je ne vais pas permettre que le moindre plan de l’ennemi prévale dans notre mariage. »

				« Je ne vais pas permettre que l’ennemi érige un mur entre nous. »

				« Je ne vais pas rester là sans rien faire en permettant que ma femme se mette à croire les mensonges de l’ennemi. »

				« Je ne vais pas autoriser l’ennemi à attaquer ma femme de quelque façon que ce soit. »

				« Je ne vais pas laisser des malentendus détériorer notre relation. »

				« Je ne vais pas permettre à nos erreurs du passé, même celles d’hier, d’avoir une emprise sur notre avenir. »

			Ensuite, priez sans cesse car, dans la mesure où vous priez, toute arme forgée contre vous et contre elle est sans effet (Ésaïe 54 : 17).

			N’abandonnez pas votre mariage 
au facteur chance

			Vous souvenez-vous du verset que vous avez lu en tout début d’ouvrage ? Il disait que Dieu vous avait déjà fait une faveur en vous donnant une épouse (Proverbes 18 : 22). Il y a certaines bénédictions que Dieu tient en réserve pour vous, tout simplement parce que vous êtes marié. Dieu vous a déclaré en effet unis l’un à l’autre devant lui (Matthieu 19 : 4-6). Cela signifie que ce qui va arriver à l’un affectera inévitablement l’autre. Si elle est heureuse, vous serez heureux. Si vous êtes béni, elle sera bénie. Et bien évidemment, le contraire est également vrai. Si elle n’est pas heureuse, vous ne le serez pas non plus. Ses problèmes deviendront vos problèmes, de la même façon que vos problèmes deviendront les siens. C’est pourquoi vos prières en sa faveur sont si cruciales.

			Toutes les choses que vous ne soumettez pas à la prière sont abandonnées au facteur chance et cela ne suffit pas pour la réussite d’un mariage.

			Le problème avec le facteur chance appliqué à votre mariage, c’est qu’il y a justement de fortes chances que les choses se compliquent. Il y a de fortes chances que vous ne tombiez pas d’accord. Il y a de fortes chances qu’il y ait des malentendus entre vous, voire même des déchirements. Il y a de fortes chances que l’égoïsme pointe son nez et que la dureté de cœur ne tarde pas à donner le ton. Tout simplement parce que nous sommes de simples êtres humains, en fin de compte. Or, si nous abandonnons à la chance les résultats de ces problématiques, nous risquons fort de moissonner la tempête. Toutefois, la prière peut opérer des revirements spectaculaires dans ce genre de situations. Si la relation entre votre époux et vous-même s’est détériorée à cause de l’affairisme, de l’addiction au travail, du manque de pardon, des querelles à propos de l’éducation des enfants, de vos carrières, des intérêts séparés, de l’ennui et des quiproquos, Dieu peut opérer par l’intermédiaire de vos prières pour abattre les cloisons de séparation qui se sont érigées entre vous, pour vous libérer de la carapace dont vous vous êtes tous deux revêtus en guise de protection et pour vous aider à retisser des liens d’unité. Vous aurez alors une vision d’espérance en témoignant du fait que Dieu peut réellement racheter et restaurer la situation et redresser les torts. Les prières que vous allez adresser en faveur de votre épouse ne vont pas seulement attendrir votre cœur : elles vont vous rendre plus doux.

			Nul besoin d’attendre que votre relation matrimoniale en arrive au stade de l’insensibilité. La détresse et le divorce ne doivent jamais être vos autres options. En dépit de ce qui s’est passé entre vous, Dieu peut renverser la situation. Il est le Dieu de la plénitude et de la restauration. Et il marche à vos côtés. Il vous a revêtu de puissance et d’autorité. Mettez-les à profit.

			Comment aimer votre épouse comme il se doit ?

			Jésus a dit que l’acte d’amour le plus grand consistait à donner sa vie pour les autres (Jean 15 : 13). Il existe de multiples façons de donner votre vie pour votre épouse sans devoir mourir physiquement. L’une d’elles consiste à livrer votre vie pour elle dans le domaine de la prière. Cela implique le sacrifice d’une part relativement étendue de votre temps et ce pour son plus grand bénéfice (et le vôtre, en fin de compte).

			Il y a beaucoup de choses qu’une épouse souhaite entendre de la part de son mari. Parmi les plus réconfortantes, on trouve probablement ce qui suit : « Je t’aime », « Tu es belle » et « Les factures sont réglées ». Toutefois, parmi les choses qu’une épouse souhaite entendre de la part de son mari, il y en a une qui sort du lot et qui lui donnera la sensation d’être aimée plus que tout au monde, à savoir : « Je prie pour toi aujourd’hui ».

			Chaque fois qu’une femme entend son mari lui dire qu’il prie pour elle, elle se sent aimée et protégée. Elle a le sentiment d’avoir de la valeur. Si vous désirez que Dieu attendrisse le cœur de votre épouse, ou qu’il opère une réconciliation entre vous deux, ou qu’il enrichisse votre vie de couple, ou qu’il fasse en sorte que votre mariage soit plus agréable à vivre, alors ­mettez-vous à prier pour elle. Si vous souhaitez que votre épouse se jette à vos pieds, demandez-lui simplement : « Pour quelles choses veux-tu que je prie pour toi aujourd’hui ? » (Mesdames, ne me laissez pas tomber sur ce point-là. Je sais que vous êtes aussi en train de lire ce livre !) D’accord, j’en rajoute peut-être un peu beaucoup. Cela dit, votre épouse ne manquera pas d’apprécier cette attention à son égard. En effet, ces paroles sont le reflet de votre engagement envers elle et votre couple. Évidemment, si vous lui dites que vous priez pour elle sans toutefois vous mettre à exécution, je vous conseille vivement d’éviter de sortir en plein orage.

			Et si elle n’est pas chrétienne ?

			Toute femme possède une notion concernant le domaine spirituel qui fait partie intégrante de sa personne, même si elle ne se réclame pas d’une religion quelconque ou si elle ne fait pas partie d’une affiliation organisée avec un système de croyance établi. Elle a néanmoins conscience qu’il existe un mode de vie qui fonctionne et qui fait appel à la spiritualité.

			La prière touche le cœur de n’importe quelle personne pour laquelle nous prions. Si votre épouse ne connaît pas le Seigneur, vous pouvez quand même prier selon les modèles de prière conseillés dans ce livre et vous attendre également à voir vos requêtes exaucées. La Bible dit que « la femme non-croyante est sanctifiée par le frère » (1 Corinthiens 7 : 14). Vous devenez une couverture protectrice pour elle. Bien sûr, ce n’est pas un substitut à son besoin de connaître le Seigneur, mais cela signifie que vos prières auront sur elle un effet bénéfique et positif. Simplement, chaque fois que vous priez pour elle, n’oubliez pas de demander à Dieu qu’il ouvre son cœur à la vérité de sa Parole et qu’il provoque une rencontre avec lui qui transformera son existence.

			Ce que renferme chaque chapitre

			Chacun des 20 chapitres de ce livre insiste sur un domaine de prière en particulier, d’une façon qui, je l’espère, sera révélatrice, encourageante et stimulante pour vous. Je vais vous faire part de ce que j’ai expérimenté et de ce que Dieu m’a enseigné. À la fin de chaque chapitre, vous trouverez les quatre sections suivantes :

			1. Ce qu’elle dit…

			Il est question ici d’un sondage que j’ai effectué auprès de centaines de femmes dans tous les États-Unis. Je leur ai demandé comment elles souhaitaient que leur époux prie pour elles. Ce qui est particulièrement insolite à ce propos, c’est que les réponses ont été exactement les mêmes dans chaque ville et dans chaque région où je me suis rendue.

			2. Ce qu’il dit…

			Il est question ici des commentaires de nombreux époux expliquant leur façon de s’y prendre concernant la prière en faveur de leur épouse ; ils livrent également des exemples de réponses exaucées. J’ai été encouragée, amusée, touchée et éclairée par leurs observations et je sais que vous le serez également.

			3. La prière efficace…

			Il s’agit d’une suggestion de prière en fonction du thème abordé dans chaque chapitre. Vous pouvez l’exprimer telle qu’elle est ou la reformuler à votre convenance en y incorporant des éléments personnels. Elle ne fait fonction que de modèle.

			4. Les outils efficaces…

			Cette section présente des versets de la Bible qui servent à un domaine spécifique de prière et qui vous seront d’un grand secours tandis que vous approfondirez ce domaine particulier dans la prière. Vous pouvez déclarer ces choses à voix haute, telle une déclaration de vérité sur votre situation, ou vous pouvez couvrir votre épouse de prières basées sur ces versets.

			Une prière à la fois

			Ne soyez pas accablé par la multitude des prières proposées en faveur de votre épouse. Considérez simplement une prière distincte quotidiennement. Vous pouvez prier selon un chapitre différent chaque jour ou chaque semaine. Je ne suis pas en train de vous suggérer un rythme de prière, mais la Bible déclare cependant : « Sachez-le, celui qui sème peu moissonnera peu et celui qui sème abondamment moissonnera abondamment » (2 Corinthiens 9 : 6). Plus vous priez, plus vous en récoltez les bénéfices. Si vous souhaitez voir Dieu à l’œuvre rapidement dans votre vie, chez votre épouse et au sein de votre mariage, alors n’hésitez pas à prier au quotidien en vous basant sur un nouveau chapitre et ce, pendant plusieurs semaines d’affilée. Vous allez bien vous rendre compte que quelque chose de positif est en train de changer dans votre cœur et dans le sien.

			Je me suis parfois posé la question : « Est-il vraiment efficace de prier selon un modèle de prière que quelqu’un d’autre a rédigé ? Afin que votre prière soit sincère, ne devriez-vous pas la formuler vous-même ? »

			Voici ma réponse : « Cela est-il vraiment profitable de chanter des louanges qui ont été écrites par quelqu’un d’autre que nous ? » Je crois que oui. Évidemment, il est bon d’adresser à Dieu vos propres louanges, car il se plaît à les entendre, mais ce qui compte, c’est que ces prières ou ces chants trouvent un écho dans votre cœur. Est-ce une prière que vous auriez exprimée si vous y aviez pensé ? Croyez-vous que Dieu puisse répondre à cette prière ? Si la réponse est positive à chacune de ces questions, alors cette prière est efficace. Peu importe la personne qui l’a pensée en premier.

			Il nous arrive souvent, lorsque nous prions pour notre conjoint, d’adresser seulement les requêtes qui relèvent de l’urgence. Cela n’est pas mauvais en soi, mais il ne faut pas oublier les prières de « maintien ». Si vous avez une épouse qui exige beaucoup d’entretien, vous ne pourrez surtout pas négliger cela, car ce genre de prières a la puissance de neutraliser les problèmes en vue. Elles éteignent des étincelles avant même qu’un incendie ne puisse être initié.

			La majorité des prières dans ce livre relève du domaine du « maintien ». Dans la mesure où vous adresserez ce genre de prière en faveur de votre épouse au moins quelques fois par an, votre mariage s’en trouvera assaini et votre épouse connaîtra la joie et la plénitude au sein de votre couple. Les prières mentionnées dans ce livre vont vous rappeler de prier pour des choses qui ne vous seraient pas nécessairement venues à l’esprit.

			Que vous adressiez ces prières selon le modèle que j’ai suggéré ou en utilisant votre propre formulation, l’élément déterminant est de continuer à prier sans jamais baisser les bras.

			Parfois, les réponses aux prières que nous avons adressées arrivent rapidement, mais ce n’est pas toujours le cas. Jésus a dit : « Il faut toujours prier et ne point se relâcher » (Luc 18 : 1). Continuez à prier et vous verrez la réponse de Dieu. Et ne vous souciez pas de la façon dont vous serez exaucé, car ce n’est pas à vous d’en forcer la manifestation. Votre tâche consiste à prier. Celle de Dieu, à répondre. Faites-lui confiance car il fera sa part.
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